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Point  
de vue

Je vois dans le contournement de
Pont-de-Salars, qui vient d’être livré à 
la circulation, comme le symbole d’un 
département de l’Aveyron qui voit loin devant.
Ici, la route répond bien entendu à un 
impératif primordial de sécurité et de 
développement économique pour tout 
le secteur du Lévézou concerné.
Mais elle ne s’inscrit plus dans la logique 
du tout goudron qui a longtemps prévalu. 
Elle est bien intégrée à son environnement. 
On profite de sa réalisation pour planter, 
créer un espace boisé qui servira de 
support pédagogique aux jeunes.
Ici, le développement durable ne se réduit 
pas à une vue de l’esprit. Il s’applique.
Tout aussi symbolique a été la mise en service de 
la nouvelle route : ce sont la population locale 
et les collégiens qui ont en eu la primeur, en en 
prenant possession comme d’une promenade.
C’est ensemble, les pieds dans la réalité de nos 
territoires, avec comme seul objectif l’intérêt 
général, que nous continuons d’avancer.
C’est aussi le message de cet autre événement 
du printemps que représente l’ouverture 
du contournement de Pont-de-Salars.

Jean-Claude Luche
Président du Conseil général
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A l’initiative de Pierre-Marie Blanquet, le Conseil 
général a rendu hommage à l’explorateur avey-
ronnais Camille Douls, samedi 9 avril, lors d’une 
journée consacrée à cette personnalité hors du com-
mun. Les tables rondes et la conférence donnée 
par Claude Cavalerro, président de la société des 
lecteurs de Le Clézio (l’écrivain est un admirateur 
affirmé de Douls) ont permis de mieux connaître 
l’aventurier du Sahara, né sur la commune de Ségur 
en 1864, et qui repose au cimetière de Rodez. Rodez 
où il vécut, au 10 de la rue Neuve.
L’exposition qui s’est tenue au centre culturel dépar-
temental à Rodez, a également permis d’approcher 
Camille Douls avec des documents (photos, lettres, 

L’ex-école Fabié
mise à disposition de l’ADAPEAI

En hommage
à Camille Douls

Lors d’une visite, en mars, le président Jean-Claude Luche a annoncé aux res-
ponsables de l’ADAPEAI, présidée par Marc Gosselin, la mise à disposition 
provisoire de l’ex-école François-Fabié de Rodez (dont il est propriétaire) à 
l’association. L’ADAPEAI va y installer, dès la prochaine rentrée, les enfants de 
l’Institut médico éducatif (IME) Les Cardabelles pendant les travaux de rénova-
tion et d’extension qui vont être réalisés sur le site de Bel-Air à Onet-le-Château.
Pour le président Luche, cette mise à disposition s’inscrit dans le partenariat 
actif que le Conseil général conduit avec l’ADAPEAI dans un secteur clef de ses 
missions : le social, la solidarité, l’enfance.
Jean-Claude Luche a également indiqué que le Conseil général réfléchissait à 
l’utilisation future de l’ensemble Fabié. La collectivité départementale se rap-
prochera de la commune de Rodez afin d’imaginer le devenir de cet îlot, très 
bien situé sur les boulevards du centre-ville.

A C T U A L I T É S

Conseillers
généraux délégués
Ont été désignés par le président 
Jean-Claude Luche les conseillers 
généraux délégués suivants :
- à la coopération décentralisée : 

Pierre-Marie Blanquet,
- au développement et à 

l’aménagement numérique du 
territoire : Jean-Louis Grimal,

- au contrat territorial de 
l’agglomération ruthénoise :

 Bernard Saules,
- à l’habitat : Danièle Vergonnier,
- aux services publics :
 Jean Milési.

Kiwanis :
opération « doudous »

 

Pour marquer le 25e anniversaire 
du club de Rodez, les Kiwanis de 
l’Aveyron et leurs responsables 
nationaux et régionaux ont été 
reçus au Conseil général le 16 
avril. Ce fut l’occasion pour le 
président Gérard Boutonnet 
d’annoncer d’ici l’été une 
opération en faveur des enfants, 
le point central de l’action du 
Kiwanis. Les trois entités du 
département (Rodez, Millau, 
Villefranche) vont offrir 600 
poupées (fabriquées en CAT) 
aux services des urgences 
et de pédiatrie des hôpitaux 
aveyronnais.
Des « doudous » qui aideront 
les petits à passer les mauvais 
moments.
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Documents et objets pour évoquer Camille Douls

croquis, objets…)  et l’environnement du désert 
saharien où il trouva la mort dans des conditions 
tragiques, assassiné par ses guides sur la route de 
Tombouctou à l’âge de 24 ans.

Visite des élus et 
des responsables de 
l’ADAPEAI sur le site
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Il est indispensable d’interpeller les Aveyronnais sur 
cette question, et plus particulièrement les jeunes, 
en recherche de leur orientation, estime le prési-
dent Jean-Claude Luche. Pour une raison simple : 
l’agriculture représente 31% du chiffre d’affaires de 
l’Aveyron et 12% de sa population active. C’est dire, 
se plaisent à souligner le président des Jeunes Agri-
culteurs comme celui de la chambre d’agriculture, 
Bruno Montourcy et Jacques Molières, son impor-
tance capitale pour l’économie et l’animation des 
territoires. « L’agriculture, c’est un métier au carre-
four du vivant. C’est pour cela qu’il a de l’avenir », 
ajoute l’élu en charge du secteur au Conseil général, 
Jean-Claude Anglars.
Le Conseil général et ses partenaires (JA et chambre 
justement) ont donc placé l’installation au cœur du 
dispositif d’accompagnement. Il existe des mesures 
financières, comme une « DJA plus ». 
L’opération de découverte et de promotion du 
métier d’agriculteur, avec la visite d’exploitations, y 
participe également pleinement. Elle fournit l’occa-
sion aux collégiens et lycéens de faire connaissance 

plus en profondeur avec une activité qu’ils côtoient 
au quotidien sans se rendre compte souvent de sa 
réalité, de ses évolutions. Cette année, cette opéra-
tion repose sur un tryptique : création d’un outil 
pédagogique (un DVD) pour expliquer l’agricul-
ture, déplacement sur les fermes, prolongation de 
l’opération à travers un blog (*). Celui-ci est mis 
à disposition des élèves et des établissements. Ils 
pourront faire part de leurs réactions, de leurs témoi-
gnages, poster des photos ou des vidéos des visites, 

y retrouver toutes les in-
formations nécessaires 
à la compréhension de 
l’agriculture aveyron-
naise.

(*) www.agriculture.blogscg12.fr

Il y a eu 156 installations en agriculture en Aveyron en 2010. C’est bien mais la situation reste fragile
si le département veut continuer à assurer de façon efficace le renouvellement des générations.
C’est la direction dans laquelle sont engagés le Conseil général et ses partenaires.

Des métiers
au carrefour du vivant

A g I R  P O U R  L ’ A V E Y R O N

Tout au long du premier trimestre 2011, les Jeunes 
Agriculteurs du département ont poursuivi leur travail de 
sensibilisation à travers une série de conférences grand 
public sur l’importance de l’agriculture dans la société. 
Le Conseil général s’est associé à cette initiative qui a 
permis de faire passer le message de la place centrale 
de l’agriculture dans la ruralité.

U N E  P L A C E  DA N S  L A  S O C I É T É
> 23 établissements scolaires (19 collèges et 4 lycées) ont participé à l’opération 

Agriculteur, une vraie nature d’entrepreneur. Ce qui a permis à plus de 700 élèves d’être 
directement touchés. 34 exploitations, réparties dans tout le département, ont ouvert 
leurs portes aux jeunes durant toute la période.

> Un agriculteur (ils sont 13 000 agriculteurs et salariés agricoles à travailler en Aveyron 
dans le secteur de la production agricole) génère 10 emplois dans les services, 
l’industrie, les commerces.

31%
c’est la part que 
l’agriculture 
représente dans
le chiffre d’affaires 
de l’Aveyron

L’agriculture expliquée
aux jeunes Aveyronnais

Sur une exploitation
de Sainte-Radegonde
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« Je suis très satisfait de cette réalisation dont on parlait 
depuis plus de quarante ans. Elle était indispensable 
pour la sécurité. Elle permettra le développement 
économique de Pont-de-Salars et de l’ensemble du 
territoire du Lévézou concerné par cet équipement. 
J’ai tenu à ce que nous puissions travailler avec les 
commerçants de Pont-de-Salars et leurs représentants 

afin de les accompagner lors de cette période délicate.
Parallèlement à la création d’une zone 
boisée, nous avons prévu la protection d’un 
secteur humide, non loin du collège.
Le tout nous permettra, dans le cadre de la 
démarche des Espaces naturels sensibles, de 
conduire des actions pédagogiques ».

Alain Pichon
conseiller général
de Pont-de-Salars

Depuis le 19 avril, on roule sur le contournement de Pont-de-Salars. Le Conseil général vient 
de terminer l’une des plus importantes opérations routières de son histoire.

On en parlait depuis plus de quarante ans ! Cette 
fois, le contournement de Pont-de-Salars est une 
réalité. La population locale et les jeunes du col-
lège ont eu la primeur de la découverte à pied, le 19 
avril, avant que le ruban d’asphalte ne soit livré aux 
automobilistes.
Dans son intervention, le président Jean-Claude 
Luche a insisté sur la nécessité d’une telle réalisation 
pour la sécurité et le désenclavement du village mais 
également de tout ce secteur du département. La 
sécurité, c’est une évidence. Les nombreux et graves 
accidents qui ont pu avoir pour cadre ce fond de 
vallée très construit sont encore dans la mémoire de 
tous. à plusieurs reprises, on a frôlé des catastrophes 
pires encore. Avec plus de 5 000 véhicules par jour 
en moyenne (dont près de 450 poids lourds), la tra-

versée de Pont-de-Salars, avec de fortes pentes de 
part et d’autre, était dangereuse.
L’ouvrage existant sur le Viaur, ancien et de gabarit 
réduit, sans visibilité, était inadapté aux conditions 
de circulation actuelles et à l’augmentation régulière 
du trafic. Le désenclavement restait une nécessité 
sur ce point de l’axe Rodez-Millau.
Une fois apportées toutes les attentions à l’activité 
dans le centre ancien de Pont-de-Salars (les com-
merces en particulier) cet équipement est pensé 
pour constituer un atout essentiel du développe-
ment économique du Lévézou. Pour cette raison, 
l’opération a été réfléchie et conduite dans une large 
concertation avec la commune, les riverains, les ac-
teurs socio-économiques.

5 kilomètres
de route nouvelle
Le contournement de 
Pont-de-Salars, c’est près 
de 5 kilomètres de route 
nouvelle avec trois créneaux 
de dépassement à trois 
voies (deux dans le sens 
Rodez-Millau et un dans 
le sens Millau-Rodez).
La vallée du Viaur est 
franchie par un viaduc 
(voir page suivante) de 
290 mètres de long.
Des carrefours giratoires et 
un échangeur ont été créés 
aux entrées ouest et est de
Pont-de-Salars afin de 
desservir tout le secteur 
(centre bourg, vers Les 
Rousselleries et Le Vibal, 
vers Salles-Curan, les accès 
au secteur de la Plaine et 
à la cité Beau-Soleil, à la 
zone commerciale…).
La réalisation du 
contournement de Pont-
de-Salars est financée à 
100 % par le Conseil général. 
L’opération, décidée en 
2004, aura coûté 23,5 M€.

La primeur aux
habitants et collégiens

Pont-de-Salars :
on roule !
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La route,
des haies, des arbres

R O U T E SA g I R  P O U R  L ’ A V E Y R O N

Après le chantier de Montdevis, celui du contour-
nement de Pont-de-Salars est exemplaire de la 
démarche. Il a d’abord fallu prendre en compte la 
présence de loutres.
La vallée du Viaur est classée Natura 2000, notam-
ment à cause de la présence de cet animal. Toutes 
les eaux pluviales transitent par un bassin avant leur 
rejet, afin de limiter le risque de pollution.
Les matériaux du site, afin d’être réutilisés, ont été 
traités à la chaux. La partie plantations a été tout 
particulièrement étudiée. Le parti pris a été de 
favoriser l’intégration de la route dans ce paysage 
typique du Lévézou, marqué par les prairies, le bo-
cage et les taillis.
Ainsi, quelque 3 kilomètres de haies sont créés le 
long du contournement, ce qui représente envi-
ron 4 200 plants, essentiellement des essences 

champêtres (cornouillers, fusains, houx, noise-
tiers, aubépines, érables…). 5 000 m2 de masses 
d’arbustes sont plantés sur des zones situées aux 
abords du contournement. Il a fallu pour cela 2 000 
arbustes et 650 arbres d’essences locales (tilleuls, 
frênes, chênes, sorbiers…)
L’entrée nord de Pont-de-Salars a été traitée de façon 
plus ornementale, notamment au niveau des deux 
giratoires. On y trouve des bruyères, des plantes 
vivaces, des graminées.
La reconstitution d’un boisement forestier de près 
de deux hectares avec des feuillus sera effectuée à 
l’automne prochain dans le cadre d’une démarche 
d’Espace naturel sensible, en partenariat avec la 
commune, pour servir de support pédagogique aux 
écoles du secteur. L’ensemble de cet aménagement 
est estimé à 190 000 €.

Intégrer, protéger, embellir, conduite différente des travaux… Le Conseil général applique à ses chantiers les principes 
de développement durable, un des points forts de son programme.

Le viaduc à 55 m
au-dessus du Viaur

23,5 M €

de travaux dont

8,2 M €

pour le viaduc

Le viaduc en chiffres
Le viaduc qui franchit le Viaur à plus de 55 m est 
l’élément majeur du contournement de Pont-de-Salars.
Sa réalisation a nécessité un volume de 6000 m3 de 
déblais et de 25 000 m3 de remblais. Le volume total 
des bétons (fondations, piles, culées) représente plus de 
3 500 m3 et le poids total des armatures de béton 632 
tonnes. La hauteur des piles va de 21,5 m à 49 m pour la 
pile P 2, en rive droite du Viaur. La surface totale du tablier 
est de 3 100 m2 dont 2 800 m2 d’étanchéité.

Sa charpente métallique est constituée de deux poutres 
reliées par des entretoises, pour un poids total de 
900 tonnes. Les travaux du viaduc se sont déroulés entre 
juillet 2008 et mars 2010, puis en mars 2011 pour les 
finitions. Les contrôles ont été assurés par la direction des 
routes et grands travaux du Conseil général et plusieurs 
cabinets spécialisés.
Le coût de sa réalisation est de 8, 235 M €, hors études et 
pistes d’accès (1,259 M € pour ce dernier point avec un 
marché spécifique).
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Le viaduc de Pont-de-Salars est l’ouvrage d’art 
le plus important du patrimoine départemental.

Vrai. Comparable à celui de Bourran à Rodez, il a une 
longueur de 290 mètres. Il surplombe le Viaur qui coule 
55 mètres au-dessous. Lors de la phase des études, 
il y a eu 9 solutions de franchissement différentes.
Le choix s’est finalement fait sur un viaduc de 
type ossature mixte, acier-béton, à quatre travées 
(deux de 60 m, deux de 85 m) et tablier bi-
poutre métallique de hauteur constante.

Le calendrier n’a pas été respecté.

Faux. Il l’a été scrupuleusement. Les travaux 
préparatoires ont eu lieu en 2008. La construction 
du viaduc a démarré en juillet de la même 
année et s’est terminée en mars 2010.
Les terrassements se sont déroulés de novembre 
2009 à juillet 2010, suivis de la réalisation des 
chaussées l’été et l’automne dernier puis des travaux 
de finition. Comme prévu donc, le contournement 
est livré à la circulation au printemps 2011.

Vrai Faux ?ou

Une nouvelle approche du paysage de Pont-de-Salars depuis la nouvelle route

C O N T O U R N E M E N T
P O N T- D E - S A L A R S

D O S S I E R

Une inauguration avec 
personnalités et collègiens
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Au-delà, il s’agit d’un outil d’une importance consi-
dérable, comme le souligne le PDG de la société 
d’exploitation AIR 12, Manuel Cantos.
« Un aéroport performant est vital pour notre 
territoire » insiste-t-il, poursuivant : « C’est un 
challenge important ». En effet, sachant que « tous 
les aéroports régionaux sont déficitaires (excepté 
Toulouse - Blagnac) », que la plupart bénéficient 
d’aides de l’état et de la Région mais que ce n’est 
pas le cas de Rodez en ce qui concerne le fonction-
nement pour des « raisons historiques », M. Cantos 
estime que l’une de ses missions principales consiste 
à faire en sorte que ledit déficit – pris en charge par 
le Conseil général – soit « le moins élevé possible ». 
Pour cela, il faut « développer l’activité, en trouvant 
de nouveaux passagers ».
L’une des voies est celle de lignes supplémentaires as-

Jean-Claude Luche : l’aéroport, un outil essentiel
Le Conseil général a pris une part accrue dans le syndicat mixte de l’aéroport 
en portant sa participation financière à 75%, celles de la chambre de commerce 
et d’industrie et de la communauté d’agglomération du Grand Rodez étant de 
12,5% chacune. Pour Jean-Claude Luche, qui préside désormais la structure, 
« l’aéroport est un outil essentiel à l’attractivité de tout le département.
La vitalité de cette plateforme est capitale pour l’économie aveyronnaise ». Il est 
donc à ses yeux indispensable d’en assurer la pérennité et le développement 
au niveau régional de Midi-Pyrénées et du Sud Massif central.

Une nouvelle aérogare

surées par des compagnies 
low-cost, l’idée à ne pas 
perdre de vue, précise-t-il, 
étant qu’il s’agit « d’ouvrir 
des lignes pour permettre à 
des gens de découvrir notre 

territoire et, pourquoi pas, s’y installer ».
Un aéroport performant, c’est aussi des services 
complets offerts aux voyageurs. Actuellement, le 
restaurant fait défaut. Ce ne devrait plus être le cas 
en novembre. En effet, un appel a été lancé à candi-
dats. Huit se sont manifestés et le choix devrait être 
fait au cours de ce mois de mai par un jury composé 
notamment de représentants des gestionnaires de 
l’aéroport et de professionnels de la restauration. 
Sont prévues deux parties : une pour de la restaura-
tion rapide, une pour de la restauration de qualité.

141 000
 passagers
 en 2010

Syndicat mixte et 
société d’exploitation
Manuel Cantos, président de 
la CCI de l’Aveyron, préside la 
société d’exploitation qui gère 
les installations de l’aéroport 
de Rodez - Aveyron, AIR 12.
Le propriétaire des 
installations, c’est un Syndicat 
mixte au sein duquel le Conseil 
général est majoritaire à 75%, 
Communauté d’agglomération 
du Grand Rodez et CCI 
représentant chacun 12,5%. 
« Il était logique que le 
Conseil général, propriétaire, 
revendique la présidence 
de la société d’exploitation, 
commente M. Cantos. Mais 
le président, Jean-Claude 
Luche, a considéré que 
nul n’était plus compétent 
pour cela qu’un dirigeant 
du monde économique. Il a 
été favorable à retenir ma 
candidature et la Communauté 
d’agglomération s’est 
rangée à cet avis ». Un choix 
dont se réjouit M. Cantos, 
soulignant au passage que 
la CCI représente 1200 
entreprises. « J’ai apprécié 
que le monde politique 
reconnaisse la compétence 
du monde économique ».

É Q U I P E M E N TA g I R  P O U R  L ’ A V E Y R O N

Une aérogare de 3 000 m2 et bénéficiant d’une belle architecture, 73 personnes
qui y travaillent, 141 000 passagers en 2010 (55% sur les lignes low-cost,
45% sur les lignes Rodez - Paris et Rodez - Lyon) : ce sont quelques chiffres
pour résumer l’aéroport de Rodez - Aveyron.

Développer
l’activité de l’aéroport
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mais au contraire l’occasion de la découverte offerte 
aux visiteurs, et ceci tout au long de l’année.
« C’est une bonne démarche, commente le tour-
neur tout comme le luthier et la céramiste. Cela 
permet de débuter sans prendre trop de risque ». 
De plus, précisent-ils, la présence des autres arti-
sans est très enrichissante. « Cela donne beaucoup 
d’énergie » constate Magalie Manchette, céramiste. 
« J’ai beaucoup appris, sur les techniques des autres 
professionnels mais aussi grâce à leur regard sur le 
travail des uns et des autres ».
Par ailleurs, le fait d’être groupé autorise une meil-
leure force de vente. Ainsi, une association a été 
créée, baptisée la Grange des arts. Elle édite une 

plaquette de promotion 
des artisans et organise 
des évènements dans 
le village, en mai (Sen-
teurs et saveurs) et en 
octobre (Au détour des 
matières). « Cela per-
met de montrer qu’on 
est là même hors saison 
estivale » commente le 
tourneur sur bois.

C’est lorsque l’école de Sainte-Eulalie a fermé, en 
1996, qu’une réflexion a été menée sur les moyens 
d’éviter la désertification. L’idée du pôle artistique 
est venue naturellement, le village ayant une forte 
tradition artisanale. La grange fut donc achetée par 
la commune et le projet fut élaboré avec les trois pre-
miers locataires. Le principe est simple : en échange 
d’un loyer modeste, les artisans disposent d’ateliers 
ouverts à la visite et équipés de matériel en adéqua-
tion avec les besoins, d’air comprimé pour ne citer 
qu’un exemple. Guillaume Atrux, tourneur sur bois, 
souligne la complémentarité des activités accueillies 
en ce lieu. Ainsi, avec les céramiste, girouettier, lu-
thier et dessinateur, n’y a-t-il aucune concurrence 

Sainte-Eulalie-d’Olt
Le premier pôle artistique
de l’Aveyron

M É T I E R S  D ’ A R T A g I R  P O U R  L ’ A V E Y R O N

Sainte-Eulalie-d’Olt
sur les bords du Lot

U N  AT E L I E R 
D I S P O N I b L E

Les artisans souhaitant 
s’installer à Eulalie d’art 
doivent proposer leur 
candidature à la mairie de 
Sainte-Eulalie. Celle-ci est 
ensuite examinée avec les 
locataires présents et la 
décision est prise en misant 
sur la complémentarité 
des activités. Un atelier est 
actuellement disponible.
« C’est comme une pépinière, 
un lieu qui permet de 
mettre le pied à l’étrier » 
résume Guillaume Atrux. 
tourneur sur bois.

C’est à Sainte-Eulalie-d’Olt que fut créé le premier pôle artistique de l’Aveyron.
C’était en 2002. Depuis, Eulalie d’art peut accueillir six artisans créateurs
dans un très beau lieu situé au cœur du village.

Yann
Cour du Castel,
Sainte-Eulalie-d’Olt. 
Tél. 05 65 42 89 32.
Internet :
http://verconcept.blog4ever.com
En juillet et août :
démonstration tous les jours 
de 10 h 30 à 12 h, ainsi 
que le jeudi à 21 h 30.

CONTACT

considère comme un artisan, précise-t-il, pas 
comme un artiste. J’aime le côté technique ».
à le regarder faire naître le soliflore au papillon, 
on se dit que la « frontière » est ténue.
Peu importe, d’ailleurs, la nature 
de son talent qui a été récom-
pensé par le prix départemental des 
métiers d’art du Conseil général.
Une distinction qui a touché le souffleur.

Yann est souffleur de verre. Durant plus de vingt 
ans, il exerça ce métier dans la verrerie scienti-
fique en région parisienne. Puis, il eut « le coup 
de cœur » pour Sainte-Eulalie-d’Olt où il s’ins-
talla et ouvrit un atelier au printemps 2003.
à la « faveur » d’une crue du Lot, il aménagea un nouvel 
espace dans une grange située au cœur du village. 
Depuis, c’est là que les visiteurs découvrent, émerveillés, 
ce que Yann est capable de faire avec du verre. « Je me 

Yann, le souffleur de verre
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tout enfant de son âge. Toutefois, pour lui rendre les 
choses plus faciles, des aménagements ont été effec-
tués dans la maison familiale, à Druelle : une main 
courante à sa hauteur pour accéder aux chambres et 
au garage, des pavés autobloquants à l’extérieur, une 
pente à l’inclinaison étudiée. Pour cela, des aides ont 
été accordées par l’intermédiaire de la Maison dépar-
tementale des personnes handicapées de l’Aveyron.

Jean-Baptiste est d’une extraordinaire vivacité. Il fut 
un enfant très désiré. Mais à sa naissance, équipe 
médicale et parents découvrirent qu’il souffrait 
d’une pathologie très rare – agénésie fémorale – 
engendrant chez lui l’absence du fémur gauche ; de 
plus, sa main droite ne compte que trois doigts. Très 
vite il fut appareillé : dès 23 mois pour apprendre 
à marcher. à quatre ans et demi, il en est à sa qua-
trième prothèse.
Ses parents, Delphine et Vincent Théron, ont ren-
contré le Dr Guichet, spécialiste du rallongement 
d’os y compris chez l’enfant. C’est pour faire face 
au coût de l’opération qui donnera à Jean-Baptiste 
une jambe normale qu’ils ont créé en décembre 
2007 leur association à laquelle 48 personnes 
adhèrent (moyennant une cotisation de 20 €/an). 
Vide-grenier, match de gala de rugby, théâtre, soirée 
cabaret, ouverture des 100 km de Millau, chants 
de Noël, concert de la Croix Rouge, quines, dons 
spontanés… Tous les moyens sont bons pour récol-
ter de l’argent. En un peu plus de deux ans, ce sont 
quelque 50 000 € qui ont été rassemblés.
Les parents de Jean-Baptiste proposent à leur fils un 
environnement le plus proche possible de celui de 

Un fémur
pour Jean-baptiste
Jean-baptiste est un garçonnet de quatre ans et demi. Il est né sans l’un des fémurs.
Une technique permettra de lui donner cet os qui lui manque. Pour cela, ses parents
doivent réunir la somme de 200 000 €.

Les mamies tricoteuses
C’est un exemple parmi tous ceux qui sont mobilisés autour de Jean-Baptiste : c’est celui 
de mamies tricoteuses de Salles-la-Source. Ces dames se retrouvent tous les mardis 
après-midi pour tricoter et organisent une vente de leurs ouvrages une fois par an.
Depuis la rencontre avec Jean-Baptiste et le coup de cœur qu’elles ont eu, elles ont 
décidé de « faire quelque chose pour lui ». Cela se traduit par un don.

S O L I D A R I T ÉP A R T E N A R I A T S

La famille Théron

Le clou d’allongement
Le clou d’allongement 
Guichet® est inséré dans 
le canal osseux. Il est 
fixé par ses extrémités 
aux deux fragments 
osseux grâce à des vis.
Le fémur, le tibia et 
l’humérus sont les os dans 
lesquels on peut utiliser ce 
clou. Après insertion, en 
post-opératoire, le patient 
lui-même tourne le clou pour 
obtenir progressivement 
l’allongement.
Quinze clics alternatifs 
par jour représentent 
1 mm de gain. Pour 6 cm, 
il faut donc deux mois 
de cliquetage. En ce qui 
concerne Jean-Baptiste, ce 
sont six ou sept opérations 
qui seront nécessaires. 
Mais il faut pour débuter 
attendre que le petit fémur 
qu’il possède ait atteint une 
longueur de 10 cm. Le site 
internet du Dr Guichet :
www.allongement-
os-grandir.com

Association Un fémur
pour Jean-baptiste
Delphine et Vincent Théron
3, rue des Peupliers
12510 Druelle
Tél. 06 61 18 49 71
ou 06 60 39 56 20
Internet : assos1femurpour-
jeanbaptiste.over-blog.com

CONTACT

Jean-baptiste, un petit garçon doté d’une forte volonté
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A S S O C I A T I O N P A R T E N A R I A T S

Les Rabalaïres : déjà tout un programme, une ambiance, et une région, sud, forcément sud.
Il s’agit de la commission des jeunes Aveyronnais de Paris au sein de la fédération
des amicales aveyronnaises de Paris.

Ils montent à Paris pour 
leurs études, pour leur 
travail, pour leurs études 
puis leur travail… et ils ont 
envie de se retrouver, pour 
l’air du pays mais aussi au 
sein de ce qu’ont toujours 
été les amicales aveyron-

naises : un réseau d’entraide.
Ils ont constitué une commission des jeunes voilà 
une quinzaine d’années, baptisée Les Rabalaïres. 
L’objectif, c’est l’accueil des nouveaux arrivants 
dans la capitale comme l’explique le président, 
Jérémy Raysséguier. Pour cela, ils organisent des 
évènements festifs une fois par mois environ, dans 

La Maison de l’Aveyron
Comme le soulignent les Rabalaïres sur le dépliant 
d’information qu’ils ont réalisé, la Maison de 
l’Aveyron est un service du Conseil général qui a 
pour mission d’assurer la promotion du département 
à Paris. Elle est le « relais » parisien de l’Aveyron.
Maison de l’Aveyron
5, rue de l’Aubrac, 75012, Paris. Tél. 01 42 36 84 63.
Internet : www.maison-aveyron.org

et autour de Paris, qui peuvent rassembler quelque 
500 personnes, des Aveyronnais mais aussi les amis 
des amis, ce qui permet d’élargir le cercle.
La plus importante de ces fêtes, c’est la Nuit du 
Rouergue dont la quatorzième édition a eu lieu le 
26 mars dernier.
Autre initiative parmi de nombreuses des Raba-
laïres : un guide d’arrivée à Paris. Il est disponible 
dans la capitale mais également distribué dans 
l’Aveyron, aux jeunes susceptibles d’aller à Paris. 
On y trouve des informations concernant aussi bien 
le logement (avec l’Oustal et la Cité des Fleurs) que 
le transport, les restaurants, les sports (foot, rugby 
et quilles), le folklore et autres adresses utiles. Le 
Conseil général soutient l’édition de ce guide.

Les Rabalaïres
Un guide d’arrivée à Paris

La fédération nationale
Les Rabalaïres font partie de la Fédération nationale des amicales 
aveyronnaises. Celle-ci a été créée en 1947, rassemblant toutes les 
amicales des Rouergats qui sont partis à Paris à partir de 1880.
Ceux-ci avaient éprouvé le besoin de se regrouper en un peu plus de 80 
associations de villages et de cantons, constituant ainsi un formidable réseau 
d’entraide. La fédération nationale a aujourd’hui pour objectifs de favoriser 
les liens entre tous les Aveyronnais, de donner au mouvement rouergat sa 
pleine mesure et d’organiser de grandes manifestations aveyronnaises.

Covoiturage
Rentrer au pays ou monter à 
la capitale ? Plus rapide que 
le train, plus économique 
que l’avion : le covoiturage 
des Aveyronnais de Paris.
Pour cela, rendez-vous sur 
internet : www.1275.fr

Les bonnes tables
Incontournable pour dissiper un 
coup de blues ou faire découvrir 
l’ambiance aveyronnaise : 
un restaurant tenu par des 
Aveyronnais. Ils sont répertoriés 
sur le site internet suivant :
www.miammiam12.com

Jérémy Raysséguier,
président des Rabalaïres 
www.rabalaires.com
facebook : jeunes aveyronnais de paris
E.mail : contact@rabalaires.com

CONTACT

les amicales 
aveyronnaises :
un réseau d’entraide

Une équipe dynamique
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Ce qu’elle aimait, c’était la danse. Mais un pro-
blème de genou l’obligea à renoncer. Et c’est à la 
faveur de la rencontre de celui qui allait devenir son 
compagnon (Philippe Gilleron) qu’elle s’est mise au 
vélo, pour découvrir la région millavoise. C’était en 
1995. Ensuite, comme elle est du genre qui ne fait 
pas les choses à moitié, elle a voulu parfaire sa tech-
nique, élever son niveau comme elle dit. Les brevets 
fédéraux qu’elle a obtenus lui ont permis de faire 
de l’encadrement au sein du club Vélo Cité créé en 
1999 à Millau et qu’elle préside.
Elle est en effet diplômée d’état de cyclisme et de 
tourisme, entraîneur FFC en route, piste, cyclo-
cross, VTT et Bicross. Récemment, elle a obtenu 
le titre de championne de France master (plus de 
trente ans) en cyclo-cross, une discipline qui, dit-
elle, lui « permet d’entretenir la forme pendant 

l’hiver ». Mais sa spécialité, 
ce sont les longues distances 
au cours desquelles on a le 
temps de découvrir une 
région. N’allez pas croire 
pour autant qu’elle flâne 
en route. Un seul exemple 
pour donner l’ambiance : 

sur l’étape du Tour (de France, évidemment) qui 
arrivait au Tourmalet (181 km), « c’est parti à plus 
de 50 km/h de Pau, au coude à coude avec des pros. 
On est monté par les cols de Marie Blanque et du 
Soulor, à fond… Jamais de récupération… Je finis 
136e au scratch, 2e dame sur 10 000 participants en 
6 h 51’ 02’’! ».
Ce qui suppose de l’endurance et un goût fortement 
prononcé pour l’effort physique.

Karine Saysset, 
cyclosportive
Son truc, ce sont les longues distances – pas moins de 150 km – les beaux panoramas,
l’enchaînement de cols – cinq, c’est bien. Karine Saysset est une cyclosportive et elle est millavoise.
Impossible de donner son palmarès : trop copieux. Disons qu’elle affiche neuf titres de championne de France.

P O R T R A I TP A R T E N A R I A T S

Karine Saysset aime les parcours mythiques qui valent bien mieux, à ses yeux, 
que des courses «de 20 coureurs qui tournent en rond sur 80 bornes tantôt à 
40 à l’heure tantôt à 20 ». Suivez son regard. Autre différence : l’enjeu.
« Il n’y a pas d’argent, souligne Karine Saysset. Juste du plaisir ».
à condition toutefois de soigner son entraînement.
« Je roule six jours sur sept, explique-t-elle, entre deux et quatre heures et demi ».
à quoi il faut ajouter les étirements, une à deux heures de danse classique et une 
excellente diététique. Mais, comme elle le dit, elle n’est pas « attirée par le gras ».

Pas d’argent, juste du plaisir

9 titres
de championne
de France

Karine Saysset, Millavoise et championne
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Millau capitale
de la « grimpe » indoor

Près de 130 grimpeurs, dont une trentaine de 
femmes, ont offert un incroyable spectacle, avec son 
et jeux de lumière, aux quelque 1 500 à 2 000 spec-
tateurs qui ont pris d’assaut la salle Couleur Caillou. 
L’escalade de bloc consiste pour les athlètes à gravir 
sans corde une paroi très technique de 4,5 m de 
haut. Un effort très court mais très intense.
à la clé pour les meilleurs, le sésame pour le circuit 
international. Chez les hommes, le double tenant 
du titre François Kaiser, a du haut de ses 17 ans, 

Des Raids nature
Très en vogue depuis quelques 
années, plusieurs raids nature 
vont être organisés en Aveyron.
Les 21 et 22 mai, se déroulera le 
Raid aveyronnais des entre-
prises organisé par l’ASCNGR. 
Des équipes de 3 personnes, au 
départ du domaine de Combelles, 
s’affronteront dans des disci-
plines multiples : course d’orien-
tation, VTT, trail, canoë, traversée 
de lac, etc. Les 28 et 29 mai, 
place au 13e raid nature des 
collectivités territoriales. C’est le 
site de la Maladrerie qui accueil-
lera les épreuves organisées par 
la mairie de Millau : bike and 
run, cross montagne, escalade, 
parcours aérien, course d’orien-
tation, activités d’eau vive, etc.
Innovation, convivialité, per-
formance, aventure, détente, 
découverte seront d’actualité.

Handibasket
Sacrée « perf » pour
Druelle-Onet-Rodez !

Malgré leur défaite (66-60) 
face au leader Le Puy lors de 
l’ultime journée, les Aveyron-
nais, 2e au final, ont réalisé un 
authentique exploit en accédant 
à la Nationale 1B, un an après 
avoir obtenu de haute lutte leur 
billet pour la Nationale 1C.
Ainsi, 7 ans après sa création 
et après avoir fonctionné en 
loisirs durant les deux premières 
saisons, la section basket du 
club handisport aveyronnais 
atteint l’antichambre de l’élite 
nationale. Du pain sur la planche 
pour la bande à Hervé Pélissier, 
en vue d’une saison 2011/12 
qui s’annonce palpitante.

Au paradis des sports de pleine nature, Millau est bien la Mecque des grimpeurs.
Preuve en a été faite les 9 et 10 avril dernier lors des championnats de France d’escalade 
de bloc, rendez-vous de l’élite française.

Les Ecuries de Briounas, centre équestre situé à Cruéjouls, sont dirigées depuis 1998 
par Jean-Christophe et Nicolas Puel. Différentes activités sont proposées. Tout d’abord 
une école d’équitation pour tous niveaux à partir de 5 ans, avec cours quotidiens, 
stages pendant les vacances et accueil de groupes scolaires. Ensuite une écurie de 
propriétaires au sein de laquelle les chevaux – de loisirs ou de compétition – sont 
soignés, sortis et entraînés. Les cavaliers souhaitant pratiquer en compétition sont 
préparés et encadrés. L’école d’équitation prépare aussi à la compétition de sauts 
d’obstacles. Cette année, sept cavaliers sont qualifiés pour les championnats de France.
C’est donc naturellement que les Ecuries de Briounas organisent de 
nombreuses compétitions. Sont au programme : les 2 et 3 juin, un CSO jeunes 
chevaux, le 5 juin, le championnat Midi-Pyrénées des clubs et les 8, 9 et 10 
juillet, la finale du circuit Grand Régional. Sur l’année, plus d’un millier de 
participants profitent des infrastructures et de l’accueil de Briounas.

Ecuries de briounas : un programme chargé

réussi la passe de trois tandis que chez les femmes, 
Anne-Laure Chevrier a affirmé sa suprématie au 
bout d’un incroyable suspense.
La parfaite organisation du Caf Causses et Cévennes 
et la participation active du public soulignée par le 
vainqueur homme ont séduit les dirigeants de la 
Fédération française de la montagne et de l’esca-
lade. Peut-être une ouverture pour Jean-Charles 
Galabrun et son équipe vers une compétition inter-
nationale indoor…

S P O R T S P A R T E N A R I A T S

Les Ecuries de briounas
12340 Cruéjouls.
Tél. 06 87 31 26 21

CONTACT

Escalade de bloc
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Micropolis
Favoriser l’immersion

Le rouge, donc, parce que ce sont des fourmis 
rouges qui servent de guide à travers les quinze salles 
d’exposition que les enfants sont cette année invités 
à découvrir à l’aide d’un carnet du petit entomolo-
giste. à travers sept défis qu’ils ont à relever et des 
mots mystères à découvrir, ils vont pouvoir obtenir 
un diplôme. Pour eux également, un cheminement 
surélevé a été posé tout au long de la procession 
des insectes. Ce qui évite aux parents comme aux 
grands-parents de porter les bambins.
Le nouveau film en 3D s’intitule Jour de miel. C’est 
la pétillante Miellie qui entraîne les spectateurs dans 

la ruche et dans les prairies. Ce film a été coproduit 
par Micropolis et validé notamment par l’union 
nationale des apiculteurs français. D’un contenu à 
la fois très ludique et scientifique, il a été soutenu 
par La Cité des sciences de La Villette et le Vaisseau 
de Strasbourg qui vont également le diffuser.
Un espace a été créé : il s’agit d’une mare naturelle, 
aménagée pour permettre d’approcher au plus 
près les habitants de ce milieu spécifique dans une 
ambiance réchauffée de bois et de grandes fresques. 
Et lorsque l’on pose son regard dans les zoomos-
copes disposés à hauteur d’enfant et de personne à 
mobilité réduite, on découvre un film d’animation 
3D sur la vie des libellules. Encore une nouveauté : 
le site internet, outil essentiel à la préparation de la 
visite que plus de 80% des personnes utilisent.
Plan interactif, visite des salles, vidéos et photos, 
jeux éducatifs et même des fiches « micro pratique » 
à télécharger. De quoi se fabriquer le très bel hôtel à 
insectes pour son propre jardin.
Sans oublier les grands classiques toujours plébis-
cités par le public, depuis la serre aux papillons 
jusqu’au jardin des sens en passant par les vivariums 
et les plantes carnivores.

Une belle couleur rouge fourmi pour l’accueil et la signalisation, un nouveau film 3D conçu 
par l’équipe pédagogique, une mare avec de drôles de zoomoscopes : ce sont quelques-unes 
des nouveautés que propose Micropolis pour sa saison 2011.

Une demi-journée
Micropolis, c’est 15 
personnes qui y travaillent 
en permanence et deux 
fois plus au plus fort de la 
saison. C’est aussi environ 
75 000 visiteurs par an 
dont 80% d’individuels. 
Parmi les groupes, 14% 
sont des scolaires. 
L’idéal est de prévoir 
une demi-journée pour 
profiter pleinement de la 
découverte, car, outre le 
riche parcours intérieur, 
Micropolis, c’est aussi 
douze stations extérieures 
autour du thème du 
Carnaval des insectes.

D É C O U V E R T EM A g A Z I N E

La mare naturelle de Micropolis

Micropolis, c’est aussi l’immersion dans son écrin naturel 
et ses multiples épaisseurs : de la commune de Saint-
Léons au canton de Vezins-de-Lévézou en passant par le 
Lévézou et tout l’Aveyron. Au fil des dix ans de vie de la 
Cité des Insectes, la toile s’est tissée, fil après fil, pour 
remonter le temps vers la mémoire intacte de Fabre. 
En 2011 voit le jour un sentier qui conduira le 
visiteur de Micropolis à la Maison Natale, tout 

Arnaud
Viala

Conseiller général de Vezins

en nature, dans la faune et la flore locales. 
En 2011 s’érigera aussi un tout nouvel espace
dédié aux animations et aux rencontres à la fois de 
Micropolis et de Saint-Léons. Au-delà de la volonté 
du Conseil général et de ses partenaires de faire de 
la Cité des Insectes un centre pédagogique, ludique, 
scientifique, plus que jamais, l’enjeu du dévelop-
pement est au cœur de nos préoccupations. 



15L ’ A V E Y R O N  M A G A Z I N E  D U  C O N S E I L  G É N É R A L  I  M A I  2 0 1 1

Un espace est mis à leur disposition. Ils peuvent y 
installer leurs tentes ou disposer du matériel qui leur 
est prêté, popote y compris. Une formalité toute 
simple est à accomplir : la signature d’une conven-
tion par les parents. Ceux qui sont intéressés peuvent 
s’adresser soit au camping, soit à l’ADALPA.

Vallée du Lot et Pareloup : le lien, ce sont des pro-
grammes avec des activités variées et multiples, pour 
un public plutôt jeune et sportif, avec même des 
clins d’œil comme cette descente en canoë-kayak 
couplée à un apéritif, en fin de journée.
Dans la vallée du Lot, c’est à partir de la base de 
Sainte-Eulalie-d’Olt qu’individuels comme groupes 
peuvent profiter aussi bien d’arapaho (la trottinette 
tout terrain) que de ruisseling (une randonnée les 
pieds au frais), canyoning, VTT, rafting, tubing, 
tyrolienne, spéléo… ceci à la journée ou en séjour. 
Même principe à Pareloup avec planche à voile, 
course d’orientation, paint-ball, catamaran, tir à 
l’arc, randonnée…
Pour les 6-14 ans qui demeurent insatiables, le club 
des petits sportifs est parfaitement adapté : il s’agit 
d’un accueil tous les après-midis avec une activité 
différente. Remarquable également : à travers des 
partenariats avec des offices de tourisme (exemple : 
Laguiole et Conques), des animations sont propo-
sées, s’adressant aussi bien aux vacanciers qu’aux 
Aveyronnais. à Conques, il s’agit d’une course 
d’orientation, avec GPS, offrant de superbes et iné-
dits points de vue sur le village, depuis la croix du 
Bancarel, la chapelle Saint-Roch ou le pont romain. 
Autre collaboration : avec l’association des Cent 
vallées, l’ADALPA se met à la disposition de la po-
pulation locale en offrant une quinzaine d’activités 
sur tout le territoire concerné, en l’occurrence dans 
le Naucellois. Au programme également, l’accueil 
au camping des Vernhes, à Pareloup, d’adolescents 
autonomes.

Entre terre et ciel, avec vue 
sur le viaduc de Millau

Des programmes pour les juniors et les familles mais aussi multi-activités
dans la vallée du Lot et au lac de Pareloup, le club des petits sportifs, des partenariats avec 
des offices de tourisme pour des animations locales… L’ADALPA fait sa rentrée estivale.

Des idées
pour l’été

CONCOURS PHOTO
Pour la deuxième 
année, l’ADALPA 
propose un concours 
de photos, du 15 
mai au 15 octobre. 
L’idée, c’est que les 
Aveyronnais comme les 
touristes se mettent 
en images à travers 
leurs activités de pleine 
nature et qu’ainsi ils en 
fassent eux-mêmes la 
promotion. La première 
édition fut un succès et 
les photos proposées 
par les candidats 
constituent aujourd’hui 
une banque d’images 
utilisables par les 
clubs, les offices 
de tourisme… Une 
opération menée en 
collaboration avec de 
nombreux partenaires.
Pour le règlement du 
concours et le bulletin 
d’inscription :
www.concoursphoto-
sport-aveyron.com ou 
au tél. 05 65 75 55 40.
Les photos qui 
illustrent cette page 
ont été réalisées par 
les participants au 
concours 2010.

L O I S I R S M A g A Z I N E

Sport en eau vive



Lifting pour la traversée de Capdenac
Les Capdenacois profitent désormais d’une traverse de leur cité 
refaite à neuf tout au long de la RD 86. Réseaux secs enfouis, 
création d’un réseau de collecte des eaux pluviales, chaussée 
renforcée, trottoirs aménagés, stationnement, espaces verts, 
« mini giratoire » au carrefour avec la RD 994… voilà qui va 
améliorer le quotidien des Capdenacois. Ils ont été financés par 
le Conseil général (450 000 €) et la commune (280 000 €). 
« Rien n’avait été fait sur cette portion depuis plus de 30 ans, 
je suis donc satisfait que département et commune aient su tra-
vailler de concert sur ce projet pour le bien de tous » se félicite 
Bertrand Cavalerie.
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Une zone artisanale à Saint-Saturnin-de-Lenne
Saint-Saturnin-de-Lenne ne possédait pas de zone artisanale. 
Les besoins étant de plus en plus évidents, le maire, G. Affre, et 
le Président de la communauté de communes qui a porté le dos-
sier, J.M. Ladet, ont fait en sorte de satisfaire la demande. C’est 
ainsi que la première tranche de la zone de Lauradou va être 
disponible tandis que la deuxième va être lancée, quatre artisans 
étant preneurs d’ores et déjà. Ce sont au total 21 000 m2 (au 
prix de 9 HT/m2) qui sont mis à la disposition des entreprises, 
qu’elles soient locales ou pas. M. Blanquet, conseiller général, 
souligne que cette zone est un moyen de plus de soutenir acti-
vement l’économie du canton.

Courir pour découvrir le patrimoine minier
L’association Jog 12, avec la participation du Conseil général, 
de la Communauté de communes Decazeville Aubin et de la 
mairie de Decazeville, organise la 2e course nature des Décou-
vertes et des Thermes, le dimanche 3 juillet. Une manifestation 
qui contribue à la mise en valeur du patrimoine minier réha-
bilité et du centre thermal de Cransac. Deux parcours de 10 
et 15 km plus deux randos de 8 et 10 km sont au menu. Une 
occasion unique de découvrir les anciennes pistes tracées par 
les Charbonnages de France en contournant la Découverte de 
Decazeville et en parcourant la forêt de la Vaysse. Départ com-
mun à 9h, espace du Laminoir.

Les épiceries du canton à votre service
Voici un an, René Duboulay et Dany reprenaient l’épicerie de 
Cornus qui a pris toute sa place dans le village. Aujourd’hui, ils 
lancent une tournée dans les campagnes.
Cette initiative pérennise l’activité. Mais elle représente plus 
que son impact économique. Pour Christophe Laborie, « il est 
indispensable de répondre aux attentes d’une population rurale 
qui a besoin de services de proximité ». C’est particulièrement 
vrai pour le commerce de l’alimentaire. Il demeure encore bien 
présent sur le canton, à Cornus mais également à Fondamente, 
à Sainte-Eulalie-de-Cernon. « Au nom de la solidarité, à nous 
de le faire tourner », souhaite M. Laborie.

V O S  É L U S  S U R  L E  T E R R A I NC A N T O N S

Capdenac-gare
bertrand Cavalerie

Campagnac
Pierre-Marie blanquet

Cornus
Christophe Laborie

Decazeville
Pierre Delagnes



Saint-Côme-d’Olt
« Plus beau village de France » en beauté
Les travaux, soutenus par le Conseil général, vont bon train tout 
autour de l’église gothique au clocher flammé de Saint-Côme-
d’Olt. Une première phase de l’aménagement du bourg-centre 
est en voie d’achèvement. L’utilisation de matériaux locaux de 
qualité répond à la logique du bâti existant : revêtement de la 
placette refait avec, en son cœur, une rose des vents en galets, 
caniveaux en pavés calcaires, enrobé assorti au grès rouge, pieds 
de murs fleuris, orgues basaltiques…  Avec la création d’une 
rampe en pierres de taille et enduits à la chaux qui facilite l’accès 
à l’église et s’intègre joliment à la bâtisse.

Un atelier pour la fouace à Saint-Cyprien
Cinq entreprises étaient demandeuses d’une extension de la 
zone artisanale de Saint-Cyprien. Pour répondre à leurs besoins, 
municipalité comme Conseil général se sont mobilisés, ce dont 
se réjouit Bernard Burguière. Parmi elles se trouve la pâtisse-
rie de Fabienne et Emmanuel Blieux qui ont acheté l’enseigne 
Palayret et la recette de la fouace voilà 25 ans. Aujourd’hui, 
leur fils, Vincent, s’installe à leurs côtés. Pour bénéficier de 
meilleures conditions de travail et pouvoir vendre sur Midi-
Pyrénées et en région parisienne, un atelier consacré à la fouace 
était nécessaire. Les travaux sont en cours et devraient être ter-
minés en juin.
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La performance de LSA XV 
Figure de proue du sport cassagnol, le Lévézou Ségala 
Aveyron XV a réussi l’exploit de se maintenir en Fédérale 3 et 
par là même de s’offrir la qualification et ce, avant la dernière 
journée de championnat. Et la tâche était particulièrement 
ardue au vu des réformes qui vont toucher les championnats fé-
déraux. Une énorme satisfaction pour le club des co-présidents 
Fastre et Dangles qui rayonne sur le canton et bien au-delà. 
LSA, outre ses deux équipes seniors, c’est aussi des juniors, des 
cadets, des féminines et une école de rugby dynamique, en 
regroupement avec Naucelle, qui compte quelque 200 jeunes 
licenciés et 40 éducateurs.

Canoë et kayak sur les flots du Lot
Des guides qui lisent dans les flots du Lot et qui peuvent faire 
découvrir les secrets de cette rivière : c’est l’une des spécificités 
de l’ASV’Olt, une association mais aussi un club de canoë-
kayak, l’un des acteurs majeurs de la pleine nature dans la vallée 
comme le souligne Jean-François Albespy. On peut juste louer 
des embarcations pour des parcours de 10 à 20 km mais aussi 
préférer être accompagné, ou réserver aussi la halte restaurant… 
au départ d’Entraygues ou Vieillevie. Il y en a pour tous, des 
particuliers aux groupes, et même dès cinq ans, et ceci tout au 
long de l’année.
ASV’OLT, Vieillevie. Tél. 04 71 49 95 81. www.asvolt.com

Cassagnes-begonhès
Régis Cailhol

Conques
bernard burguière

Entraygues
Jean-François Albespy

Espalion
Simone Anglade



groupe du Rassemblement pour l’Aveyron (majorité du Conseil général)

groupe Rassemblement de la gauche républicaine pour l’Aveyron
(Socialiste, Radical, Front de gauche, Divers gauche)

Le travail continue pour le groupe
de la Majorité départementale 

Les urnes ayant rendu un verdict plus que favorable aux dernières élec-
tions cantonales, le groupe de la Majorité départementale n’a pas perdu 
de temps pour continuer à travailler sur les dossiers en cours. Les électeurs 
se sont prononcés sur notre bilan et sur nos projets. Ils ont très clairement 
signifié qu’ils approuvent ce qui a été réalisé dans le domaine du social, 
des équipements routiers, de l’ouverture aérienne, de l’économie, des 
collèges, de la couverture haut débit, de la jeunesse, de la culture, de 
l’environnement…

La ruralité, grand chantier initié par le Président Luche, est la pierre angu-
laire sur laquelle notre programme s’est construit. Elle sera au cœur des 
actions que nous mènerons ces trois prochaines années. C’est sur cette 
base, dans un esprit d’ouverture, sans sectarisme ni idée partisane que 
les élus de la Majorité continuent à être au service des Aveyronnaises et 
des Aveyronnais, au Conseil général mais aussi et surtout sur leurs can-
tons. Notre groupe est divers mais c’est cette diversité qui fait notre force 
car nous travaillons sur un socle solide d’idées communes. Les dernières 
échéances électorales nous ont confortés dans nos convictions et nous 
avons la certitude que nous allons dans le bon sens, dans celui de l’intérêt 
du département et de ses habitants.

Aide à domicile :
agir vite pour conserver un service de qualité

Les conseillers généraux de gauche ont tous été alertés sur leur canton de 
la situation préoccupante des associations d’aide à domicile. 

Le cri d’alarme des aides à domicile à propos des remboursements des 
kilomètres parcourus vient s’ajouter aux multiples difficultés rencontrées 
à la fois par les familles, les associations et les professionnels. 

La situation s’est rapidement dégradée ces derniers mois.

Depuis le 1er janvier, la suppression de l’exonération des cotisations 
patronales pour les entreprises non lucratives, va alourdir considéra-
blement les charges financières des associations. Cette mesure risque de 
mettre en péril de nombreux emplois. Or, avec 3 300 salariés, l’aide à 
domicile est un des premiers employeurs de l’Aveyron. 

Aujourd’hui, ce sont les aides à domicile travaillant dans les zones rurales 
qui risquent une perte de 800 à 1 600 € de revenus par an. La cause : un 
changement de règle dans le remboursement des kilomètres parcourus 
pour les salariés des ADMR. Avec l’augmentation du prix du carburant, 
les professionnels intervenant en milieu rural vont être pénalisés. 
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L’opposition a tenté de nous amener sur le terrain de la politique natio-
nale et a mené une campagne partisane, elle en fait aujourd’hui les frais. 
A chacun ses compétences, les nôtres sont sur le territoire aveyronnais, 
la politique mise en place par l’exécutif départemental se décline loca-
lement. Les aveyronnais sont dans l’attente de réponses face à certaines 
problématiques et c’est sans transition que les élus du groupe de la Majo-
rité poursuivent leur travail sur une couverture médicale adaptée à la 
proximité, l’organisation des transports scolaires, la culture…

L’Aveyron n’a pas une minute à perdre. Les élections qui se profilent sont 
capitales. 2014 sera une année charnière pour l’avenir de notre départe-
ment. Il ne devra perdre ni son âme, ni son efficacité. C’est dans cette 
optique que le groupe de la Majorité continue à œuvrer pour son terri-
toire.

Le groupe de la Majorité départementale

La mise en place du CESU (Chèque Emploi Service Universel) par le 
Conseil général de l’Aveyron, n’est pas la solution aux problèmes rencon-
trés par les associations d’aide à domicile. Le recours au CESU pourrait 
même alourdir la charge financière et administrative des associations.

D’autre part, la future réforme de la dépendance par le gouvernement 
UMP inquiète. La création d’une assurance privée obligatoire à partir 
de 50 ans accentuerait les inégalités entre les personnes âgées : les plus 
riches pouvant se payer des services de qualité, les autres se contentant 
du minimum. La suppression du GIR 4 serait de même un recul dans 
l’accompagnement des personnes en perte d’autonomie.

L’objectif des élus de gauche du Conseil général est de conserver un 
service universel pour tous. Un service qui permette aux profession-
nels de l’aide à domicile d’intervenir dans les meilleures conditions, afin 
d‘apporter à nos parents des services et des soins de qualité.

Anne Gaben-Toutant - Conseillère générale de Marcillac-Vallon
Pour le Rassemblement de la gauche républicaine pour l’Aveyron
(Socialiste, Radical, Front de Gauche, Divers Gauche)
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 Maisons des services
 Pour joindre les Maisons des
 services du Conseil général :

>   EspAlion 05 65 48 38 87

>   MillAu 05 65 58 85 80

>   VillEfrAnchE-dE-rouErguE
 05 65 81 48 00

MDPH
Maison Départementale
des Personnes Handicapées

N° vert 0800 10 10 33
6, rue François-Mazenq
12000 RODEZ
Mail : accueil@mdph12.fr

Info
route

Enfance
en danger

 Le Mammobile
 sera dans le canton de :

>  EspAlion du 9 au 31 mai

>  cApdEnAc à sAllEs-courbAtiès

 les 7 et 8 juin

>  cApdEnAc du 10 juin au 1er juillet

 Pour prendre rendez-vous :

 05 65 73 30 35 
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Après les « 1001 mots de l’Aveyron », Daniel Crozes nous a 
concocté une « petite encyclopédie de l’Aveyron ».
En 300 pages, l’auteur propose, au gré de ses envies, un 
inventaire à la Prévert d’un département qu’il connaît comme 
sa poche. La variété des thèmes abordés, la pertinence 
des explications font de cet ouvrage, illustré par Séverin 
Millet, tout à la fois un outil et un livre plaisir où l’on picore 
anecdotes pittoresques ou précieux renseignements.

La petite encyclopédie de l’Aveyron, Daniel Crozes,
éditions du Rouergue, 317 pages, 23 €.

 Exposition « Re-lier, au vif »
 La Mission départementale de la Culture, en parte-

nariat avec la communauté de communes de 
Montbazens et l’association Culture et Patrimoine, 
propose une exposition sur le thème du lien constituée 
d’œuvres de Vivette Pons, plasticienne aveyronnaise, 
de productions d’élèves de 6 classes des écoles de 
Lugan, Galgan, Montbazens et d’une œuvre collective 
d’adultes. Renseignements : 05 65 46 69 63.

> Du 28/05 au 13/06, du vendredi au lundi (14 h - 18 h)
> Le 02/06 (10  h  - 12  h/14  h  - 18  h et 20  h/22  h), 

ancien presbytère de Peyrusse-le-Roc.

« Savi, drôle de vie »
Jean-Sylvain Savignoni cueille de ci, de là, dans son 
univers quotidien, ces petites choses de la vie auxquelles 
il donne un supplément d’âme par des textes aérés de 
musiques et de chants corses et occitans. Le mode 
est humoristique  ; le thème, le quotidien d’un habitant 
aveyronnais. Organisé par la Mission départementale de 
la Culture, en partenariat avec la municipalité de Saint-
Rome-de-Tarn. Renseignements : 05 65 73 80 62.
> Le 14/05, 21 h, Saint-Rome-de-Tarn

 Naturafils
 Organisée par Boutabou, le club 

d’activité des centres sociaux de 
Millau qui réunit une dizaine de 
femmes chaque semaine autour du 
pachtwork et de l’art textile, cette 
3e exposition présente des créations 
alliant diverses techniques de ces 
disciplines avec comme fil rouge la 
Nature.

> Jusqu’au 31/05, salle Costantini 
à Millau, tous les jours de 14 h à 
19 h. Entrée gratuite.

 à la découverte des serpents
 Le musée de Decazeville se 

propose de vous faire un peu mieux 
connaître les serpents, ces animaux 
« mal-aimés ». Une exposition 
ludique et passionnante avec des 
panneaux didactiques, des photos, 
des films, des reconstitutions de 
serpents dans leur milieu de vie, 
des jeux, des fossiles…

> Jusqu’au 11/06, musée de géologie 
Pierre Vetter, avenue Paul Ramadier 
12300 Decazeville.

 Tél./Fax : 05 65 43 30 08.

 Des vaches pas Côme les autres
 A l’occasion 

des 30 
ans de la 
transhumance, 
la commune 
de St-Côme, 
passage obligé 
des troupeaux, 
venant du 
Causse, 

propose une exposition originale de 
vaches.

> Du 14 au 31/05 à St-Côme-d’Olt.

E X P O S I T I O N

 Journée du patrimoine
 de pays et des moulins
 Le thème de cette 14e édition 

portera sur le « patrimoine caché ».
 L’Aveyron sera partie prenante dans 

cette manifestation nationale.
 Renseignements : www.

journeedupatrimoinedepays.com
> Le 19/06 dans divers lieux du 

département.

P A T R I M O I N E

 Ruralité et sport : quels enjeux 
pour les territoires ?

 C’est le thème du débat organisé, 
dans le cadre des jeudis de 
l’éducation et de l’insertion 
par le sport, par la Direction 
départementale de la cohésion 
sociale et de la protection des 
populations. Infos au pôle ressource 
national sport éducation mixité 
citoyenneté.

> Le 26/05, à partir de 18 h 45, 
centre culturel et archives 
départementales à Rodez.

 Tél. 04 42 52 29 33.

D E b A T

 Le Livre perché
 Petits et grands sont invités à 

la fête du livre de jeunesse. Elle 
s’installe le long des ruelles pavées 
de galets, sur les placettes, sous 
des voûtes et dans des courettes et 
met à l’honneur les petits éditeurs 
indépendants. Cette année, sur le 
thème « Au pied de la lettre », le 
Livre Perché veut jouer avec la lettre 
dans toutes ses acceptions.

 Tél. 05 65 60 48 66.
 www.livre-perche.info
> Les 28/05 (à partir de 14 h) et 

29/05 (dès 10 h) à Mostuéjouls.

 Anglars-St-Félix en fête
 Depuis 20 ans le 1er dimanche de 

juin, dans le cadre de sa fête votive, 
le village d’Anglars se transforme 
en musée vivant. 250 figurants 
font renaître les vieux métiers, les 
scènes et personnages typiques 
d’un village d’autrefois, lors d’un 
spectacle gratuit qui est surtout un 
moment à partager. Programme et 
détails sur www.fete-anglars.fr

> Le 05/06 à 15 heures à Anglars.

M A N I F E S T A T I O N

M I S S I O N  D E P A R T E M E N T A L E  D E  L A  C U L T U R E

 Festival de Trompes
 en Rouergue 2011
 L’Association des Trompes du 

Rouergue accueille le groupe 
« Les échos des Provinces », 
constitué de sonneurs « cham-
pions internationaux » accom-
pagnés de deux concertistes de 
talent : Claude Pipon au piano et 
Franck Besingrand à l’orgue.

 Tél. 06 84 96 11 95 / 05 65 80 40 96 
www.trompes-du-rouergue.info

> Le 10/06, 20 h 30, cathédrale
 de Rodez
> Le 11/06, 20 h 30, église 

de Saint-Affrique
> Le dimanche 12/06, 20 h 30, collé-

giale de Villefranche-de-Rouergue

 Tremplin Crescendo
 Quel que soit le style musical, les 

groupes qui souhaitent partici-
per au « Tremplin Crescendo » 
peuvent télécharger le bulletin 
d’inscription sur le site : www.
myspace.com/tremplincrescendo.

 Attention : candidature à dépo-
ser avant le 14 juillet.

 Gloria de Vivaldi
 

L’Ensemble Polyphonique d’Espalion 
présente pour son 15e anniver-
saire le « Gloria » de Vivaldi en 
collaboration avec la chorale « Les 
croqueurs de bémols » de Marcillac.

> Le 04/06, 20 h 30, 
église de Marcillac

> Le 05/06, 17 h, église d’Espalion.

M U S I Q U E

La petite encyclopédie de l’Aveyron

contact : Mission Départementale de la Culture
33, av. V. Hugo, Rodez, Tél. 05 65 73 80 50, www.aveyron-culture.com

Et les commerçants et artisans de L‘Élan Saint-Cômois 

Saint-Côme d’Olt

DES OEUVRES DE L'EXPOSITION "LAND ART"

DE LA FERME SAINTGÉRAUD

LA CHAPELLE SAINTGÉRAUD, CORRÈZE

DU 14 AU 31 MAI /011

"La vache ! Balade contée... pas comme les autres”

Mairie
de Saint-Côme d’Olt

Samedi 14 mai, l'association "Au plaisir de lire" propose
une balade contée par Brigitte Julien, au fil des rues de Saint-Côme

(avec la participation de l’Association de Sauvegarde),
suivie d'une séance de dédicaces.

Rendez-vous à la bibliothèque à 15 heures.



Les ressorts de la 
création artistique
en Rouergue

Les médiévistes souhaitaient porter un regard croisé 
sur ce sujet. Et révéler ainsi le processus de créa-
tion artistique tissé entre le commanditaire, l’artiste 
et l’œuvre. On sait qu’une période phare de la 
commande en Rouergue, dans le domaine de l’ar-
chitecture et de la sculpture notamment – autour de 
1500 et jusqu’au milieu du XVIe siècle – était atta-
chée à deux évêques de Rodez qui ont marqué leur 
temps : François d’Estaing et Georges d’Armagnac.
Mais il n’y a pas qu’eux ! Le patrimoine artistique 
du Rouergue ne cesse de surprendre par les trésors 
qui le composent. Innombrables, en effet, sont les 
œuvres – qu’elles soient architecturales, sculptées 
ou peintes – portant témoignage d’un élan créatif 
qui, de la fin du Moyen Age au Grand Siècle, a uni 
artistes et commanditaires.
La majestueuse cathédrale de Rodez ne saurait 
éclipser la modeste église rurale, les hôtels de la 
Renaissance, en milieu urbain, ces maisons aux 
champs qu’édifièrent ou reconstruisirent à grands 
frais hobereaux, bourgeois et marchands fortunés. 
La province s’ouvrit aux courants artistiques les plus 
novateurs, tissant liens et échanges culturels avec les 
régions environnantes (Midi Toulousain, Albigeois, 
Quercy, Velay, Haute et Basse Auvergne). Partout, 
le mécénat trouve ses formes d’expression les plus 
diverses et les plus abouties : groupes sculptés au 
sein d’oratoires ou de chapelles privées, retables 
baroques et toiles d’autel dans les églises parois-

la création a souvent besoin d’un sérieux coup de pouce pour 
s’affirmer sur un territoire. derrière l’artiste se cachait, du XVe au XViiie 
siècle en rouergue, le commanditaire.

En Roergue, avèm de gases per gasar (Lo Ga<s> d’Albinh), de 
pontets o de plancas per saltar los rius, de pontilhs entre los 
ostalses per saltar las carrièiras o las travèrsas dins las vilas, 
de ponts (Camarés, Salars…) e de viaductes (a Milhau sus 
Tarn, a Salars e a Tauriac sus Viaur…). 
En Salarsés, lo mond dison « Vau al Pònt » per parlar de Pònt 
de Salars e, en Camarés, dison simplament « Lo Pont », amb 
un “o” tampat coma dins ostal, per parlar del Pont de Camarés 
que se ditz ara sonca « Camarès » en francés.
Qualques ponts de Roergue son qualificats de romans, 
quitament se an pas grand causa a veire amb los temps 

galloromans. Aquelses ponts (Concas, Laguiòla, Najac…) 
son mai que mai de ponts romius, per ont passavan aquelses 
romius que caminavan cap a Roma, Jerusalèm o Compostèla. 
Lo pont de Sant Chèli / Sanch Èli es aital plaçat jos la proteccion 
d’una crotz romiva e, a Milhau, lo pont vièlh menava cap a 
la Còsta romiva. Los vièlhs ponts d’Òlt nalt (Espaliu, Estanh, 
Entraigas…) an tanben vist passar de milierats de romius 
que caminavan mai que mai de pè.  Amb lo desvolopament 
dels transpòrts ferroviaris e rotièrs es vengut lo temps dels 
viaductes. Benlèu que caldrà cambiar lo nom del Pònt de 
Salars en Viaducte de Salars o en Los Pònts de Salars…

Al Canton 
Un pont novèl 
al Pònt

siales ou conventuelles… La peinture de chevalet 
s’invite pareillement dans les intérieurs rouergats 
du XVIIe siècle, mêlant thèmes sacrés et sujets 
profanes. Nombreux sont les architectes, maçons, 
sculpteurs ou peintres, révélés par le monument ou 
l’œuvre d’art, mais aussi par le texte d’archives, qui 
se mettent au service d’une clientèle exigeante.
Un colloque pour mieux comprendre les ressorts de 
la création artistique en Rouergue et dans les pro-
vinces limitrophes, de la fin du Moyen Age et tout 
au long de l’époque moderne, organisé par la Société 
des lettres, sciences et arts de l’Aveyron et le Centre 
de documentation historique de Conques, se dérou-
lera à Rodez (centre culturel départemental) le 10 
juin (10h à 12h ; 14h à 18h) et à Conques (centre 
européen) le 11 juin ( 10h à 12h, 14h à 18h). Les 
séances sont ouvertes à tout public.

La conférence 
inaugurale, consacrée 
à la peinture française 
du XVIIe siècle et sa 
redécouverte aux 
XIXe et XXe siècle, 
sera prononcée par 
Pierre Rosenberg, de 
l’Académie française, 
président directeur 
général honoraire du 
musée du Louvre, le 
9 juin à 21h à Rodez.
Renseignements : 
Société des Lettres,
05 65 42 75 93 ;
soc.lettres.aveyron@
orange.fr

N O T R E  H I S T O I R E

Portrait de François-d’Estaing
(Société des Lettres)

Le château de Labro, édifié par la famille de Créato au début du XVIe
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